
en 2000. Aujourd’hui il y a près d’une trentaine de membres dans la Loge Les 

Chevaliers d’Orient dont un tiers sont des femmes121.  

“Les dépenses du colloque se sont élevées à vingt cinq mille dollars. Plus de 

quarante cinq grandes Loges étaient invitées, dont beaucoup de Loges ‘dakak»n’. 

Deux responsables des services secrets syriens ont assisté aux réunions. Ils ont pris 

les noms des présents et se sont retirés. Après le colloque, près d’une vingtaine 

d’obédiences, réalisant que la volonté réformatrice des uns et des autres allait 

croissant et que leur niveau de culture maçonnique n’était plus conforme à celui qui 

était désormais requis, ces Loges ont préféré s’auto-détruire et fermer. Un nouvel 

esprit de travail réformateur soufflait à présent au sein des Loges restantes et de 

celles qui allaient se constituer grâce aux contacts effectués durant le colloque”122.  

 Ce colloque a permis à des GM des Loges locales d’adopter de nouvelles 

initiatives dans le travail. Les anciens GM de la GLDC, ¶«li¯ ab! Shabke et Antoine 

Sale¯, se sont réunis en une table ronde avec cinq autres Grandes Loges pour établir 

de nouvelles bases maçonniques123. Ils se sont accordés sur l’organisation de leurs 

institutions et leur constitution juridique. Ils se sont réunis tous les deux ou trois mois 

environ pour discuter des conceptions du travail maçonnique, de sa philosophie, du 

rapport aux rites pratiqués à l’intérieur de chaque Loge. Au cours de ces séances, ils 

ont étudié les conditions d’acceptation d’un Frère radié d’une des obédiences. Il 

s’agissait de procéder à plus de communication entre les obédiences, d’arranger les 

anciens conflits. On pourrait avancer l’hypothèse que, suite à ces pourparlers, les 

obédiences qui ne se plient pas au niveau requis vont s’éteindre. De même, les 

obédiences anglo-saxonnes sont durablement marginalisées puisqu’elles doivent non 

seulement répondre aux exigences de New York et d’Ecosse qui leur interdisent le 

contact avec les Loges locales mais sont désormais coupées du dialogue maçonnique 

au niveau national.  

 

Synthèse du chapitre premier  

Le discours de la Franc-maçonnerie au XIXe siècle, tenu surtout par les 

‘intellectuels organiques’ (Nah±«w»), évolue d’une réflexion ‘sur’ le social vers le 

politique. Les Nah±«w» réfléchissent le politique sans pouvoir agir dessus puisqu’ils 
                                                 
121  Sam»r G.  
122 Cédrus 
123 GLDC ; Sun Grand Lodge Ohannes ; GL Beit El – Jam»l Najjar ; GL Centrale – Samir Ant!n ; 
Sharq Kan’«n – Adib Fares ; Ma¯fal Akbar Lubn«n» al muwa¯¯ad – Jam»l Sa’ade 
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